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Résumé 

Lõinventaire des forages motorisés de la région de Matam, mené conjointement par la Division 

R®gionale de lõHydraulique et ADOS entre 2012 et 2015 avait deux objectifs : améliorer et actualiser 

les informations sur le parc de captages et ses équipements hydrauliques, et faire progresser les 

connaissances sur les ressources en eau souterraine (seules les eaux souterraines font lõobjet de 

captages publics en r®gion de Matam pour lõalimentation en eau potable et celle des troupeaux).  

Le travail dõinventaire 

Lõensemble des informations recueillies sur ces ouvrages et leurs ®quipements, au travers dõenqu°tes 

conjointes de terrain, orientées par les recherches effectuées dans la documentation disponible et 

complétées autant que possible par des mesures nouvelles (niveaux, débit, qualité), ont été intégrées 

dans un outil type  tableur. Celui-ci rassemble donc, pour chacun des 233 captages inventoriés, 

lõensemble des donn®es disponibles ¨ ce jour sur leur localisation, leurs ®quipements de forage, de 

pompage, stockage et distributi on, leur production et leur suivi par leurs gestionnaires. Il centralise 

également toutes les données antérieures et celles mesurées dans le cadre de cet inventaire sur les 

volumes exploit®s et la qualit® de lõeau, et lõincidence de ceux-ci sur les ressources. 

Cet outil, avec son jeu de donn®es in®dit, est mis ¨ la disposition de lõadministration. Lõobjectif vis® ¨ 

terme est sa p®rennisation, sa mise ¨ jour r®guli¯re et sa diffusion ¨ lõensemble des acteurs de lõeau 

régionaux et nationaux. Ses données pourront parallèlement être intégrées dans le futur outil de 

gestion partagée envisagé.  

Lõinterpr®tation statistique de ces donn®es et leur repr®sentation cartographique (13 cartes ¨ lõ®chelle 

de la r®gion) constituent lõessentiel de ce rapport. Elles permettent dõobtenir ¨ ce jour une vision 

synth®tique originale du parc r®gional des captages, ainsi que de lõ®tat actuel des ressources 

souterraines de la région de Matam, dont sont extraits les quelques éléments majeurs suivants. 

Les équipements et les productions 

Avec 156 forages exploités, dont 80 % sont concentrés dans une bande d'une trentaine de kilomètres 

de large longeant le Fleuve Sénégal, la région de Matam rassemble environ 10 % du parc de forages 

national. A l'exception de la commune de Matam dont les 2 forages sont affermés, l'intégralité du 

patrimoine r®gional est soumise au r®gime de l'hydraulique rurale, g®r® par lõEtat au travers dõune 

gestion locale confiée à des Associations des Usagers des Forages (ASUFOR).  

Entre les tout premiers forages pastoraux des années 1950 et nos jours, la fréquence des réalisations 

s'est fortement accrue, avec notamment la mise en ïuvre depuis 2005 du Programme dõEau Potable 

et dõAssainissement (PEPAM) port® par lõEtat S®n®galais ; la moitié des ouvrages exploités a 

aujourdõhui moins de 15 ans. A quelques rares exceptions pr¯s d'ouvrages ®quip®s d'une pompe 

thermique, tous sont ®quip®s dõune pompe immerg®e aliment®e par le r®seau ®lectrique (39 % des 

cas), par un groupe électrogène (34 %) ou par une installation solaire (21 %).  

Le prix moyen pratiqué au branchement privé est de 278 fcfa/m 3, avec une certaine hétérogénéité qui 

sõexplique en partie par le type dõ®nergie utilis®e : le tarif moyen sur les sites électrifiés est de 

359 fcfa/m 3 contre 223 fcfa/m 3 pour les forages solaires.  

La production moyenne régionale s'élève à 30 000 m3/j (11 Mm3/an), soit la moitié de la capacité du 

parc et des équipements actuels. Cet écart s'explique par la forte variabilité saisonnière de la 

demande en eau ; on estime en effet que la moitié des ouvrages tournent à plein régime au moins 

quelques jours par an, en fin de saison sèche (quant la majorité des usages - alimentation des 

populations, abreuvement du bétail, irrigation des cultures  - dépend des forages, alors quõen saison 

des pluies les troupeaux vont boire dans les mares, ou dans le Fleuve quand il est proche). Les forages 



à vocation pastorale, qui représentent les 2/3 du parc, sont donc concernés en premier lieu par cette 

saisonnalité de la production. L'irrigation concerne 1/3 de s ouvrages, mais les volumes en jeu sont 

généralement limités.  

En ajoutant au chiffre précédent les prélèvements estimés des forages privés et des puits, on aboutit à 

un volume annuel total prélevé de 14 Mm3/an en 2015, soit 2 fois plus qu'en 1980 et 3 fois plus qu'en 

1950.  

Sur les 69 ouvrages abandonn®s recens®s, l'arr°t de lõexploitation est cons®cutif, pour plus de la 

moitié des cas, à un défaut de production. Ce dernier peut être dû à un vieillissement accéléré du 

forage ou à une augmentation importan te de la demande n®cessitant un remplacement de lõouvrage. 

Un défaut de conception ou la dégradation du tubage occasionnée par la présence de fer dissous 

sont aussi des causes d'abandon courantes. Un nombre notable de ces ouvrages abandonnés pourrait 

être réhabilité pour des usages divers. 

La connaissance de la ressource 

Comme dans toute la partie nord du pays, la ressource qui concentre le plus de prélèvements est le 

réservoir profond du Maastrichtien (89 % des forages), qui fournit 82 % du volume produit en 2015 ; 

les autres ouvrages prélèvent généralement dans 2 nappes de surface : le Continental Terminal (10 % 

du volume) et l'Eocène (5 %). Malgré des lacunes dans le suivi piézométrique, l'exploitation des 

données disponibles sur le Maastrichtien met en évidence une évolution des niveaux statiques dans le 

temps, entre la mise en service des premiers ouvrages et la période actuelle. Cette évolution consiste 

en une mont®e mod®r®e (+1 ¨ +3 m) ¨ proximit® du Fleuve, dõorigine incertaine, et une baisse 

modérée à notable en direction des terres, qui augmente avec la distance au Fleuve (-2 à -8 m). 

Cette baisse, conséquence des prélèvements, est logique compte tenu du caractère fossile du 

Maastrichtien sur la majeure partie du territoire r®gional ; si elle nõest pas alarmante à l'heure actuelle 

en région de Matam, il convient toutefois de la relier à la baisse plus inquiétante mesurée plus à 

lõouest et dõen tenir compte dans la programmation des futures r®alisations.  

La qualité physico-chimique des eaux est généralement bonne, mais aucune information nõest ¨ ce 

jour disponible sur leur qualité bactériologique. L'analyse des mesures de conductivité dans l'espace 

fait apparaitre des hétérogénéités qu'il conviendrait d'étudier plus en détail : celles -ci pourraient êtr e 

li®es ¨ une stratification de la salinit®, en lien avec lõexistence d'un biseau sal® ¨ la base du r®servoir 

d'eau douce.  

A propos du fer, présent naturellement dans le sous-sol de la région, la généralisation des mesures a 

mis en évidence l'ampleur du phénomène qui touche les 2/3 du parc régional 

(concentration > 0,3 mg/l) et qui est jugé préoccupant sur la moitié du parc  (> 1 mg/l). La zone la plus 

touchée présente des concentrations supérieures à 5 mg/l, voire 10 mg/l.. 

La cartographie du fer permet pour la première fois une vision synthétique de sa distribution dans 

lõespace, m°me si les investigations men®es ne permettent pas aujourd'hui dõapporter d'explications 

convaincantes ¨ la variabilit® extr°me des concentrations dõun forage ¨ lõautre.  

Les recommandations 

Sur la base de cet état des lieux, 14 recommandations sont proposées à destination des pouvoirs 

publics ; elles concernent lõam®lioration des caract®ristiques techniques des captages, des pratiques 

de suivi de lõexploitation et des ressources, ainsi que la pérennisation de cette démarche et son 

extension ®ventuelle ¨ dõautres r®gions.  
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Ouest-Africaine 

UNICEF : Fonds des Nations Unies pour 

l'enfance 

USAID : United States Agency for International 

Development - Agence des États-Unis pour le 

développement int ernational 
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1. Avant-propos 

1.1. Contexte dõintervention 

1.1.1. Un programme de coopération décentralisée axé sur la 

gouvernance de lõeau en r®gion de Matam  

Lõassociation ADOS a ®t® cr®®e en 1985 pour agir en r®gion de Matam (Nord-Est du Sénégal), en 

soutien aux dynamiques de d®veloppement des populations. Lõ®volution du contexte institutionnel 

sénégalais a notamment été marquée par le renforcement de la décentralisation en 1996, puis par la 

cr®ation en 2002 de la R®gion de Matam. Cela a favoris® lõaction des collectivités territoriales 

rhônalpines (France) dans cette région, avec la mise en place des partenariats de coopération 

décentralisée. Ces partenariats ont eu pour objectif le développement des capacités de maîtrise 

dõouvrage des collectivit®s s®n®galaises, avec lõappui de proximit® dõADOS en qualit® dõop®rateur des 

collectivités françaises et sénégalaises. 

C'est dans ce contexte qu'a été initié en 2010 un important programme de coopération décentralisée 

ax® sur lõhydraulique rurale et en co-maîtrise d'ouvrage française (Départements Drôme et Ardèche, et 

Région Rhône-Alpes) et sénégalaise (ex-Communautés rurales et Communes des départements de 

Kanel et Matam puis de Ranérou, et Région de Matam). Le programme est soutenu depuis 2010 par le 

Ministère français des Affaires Etrang¯res, de lõAgence de lõEau Rh¹ne Alpes M®diterran®e Corse et 

lõEtat s®n®galais.  

La finalit® du programme est d'am®liorer la gouvernance dans le secteur de lõhydraulique et de 

l'assainissement, en renfor­ant les capacit®s de ma´trise dõouvrage des acteurs du secteur, pour une 

gestion durable du service de lõeau. De mani¯re transversale, la conception et la mise en ïuvre du 

programme sõest appuy® sur un partenariat fort avec lõEtat du S®n®gal et les diff®rentes directions 

nationales. Des conventions cadre ont été mises en place, notamment avec le Ministère de 

lõHydraulique et lõUnit® de Coordination du PEPAM. Le programme, dans ses deux phases (2010-2012 ; 

2013-2015) a permis la mise en ïuvre d'un large spectre d'actions compl®mentaires poursuivant cet 

objectif global, et notamment :  

¶ la réalisation de systèmes d'alimentation en eau potable, principalement dans les zones 

reculées du Ferlo, et la mise en place dõunit®s pastorales pour une gestion durable et 

rationnelle de la ressource 

¶ la réalisation d'ouvrages d'assainissement publics et privés 

¶ l'accompagnement du Centre de Formation Professionnel dõOurossogui (CFPO) pour la mise 
en place dõune fili¯re de formation initiale au m®tier de plombier canalisateur 

¶ la formation et lõaccompagnement dõartisans locaux dans les secteurs de la maintenance 

hydraulique et la canalisation 

¶ le recyclage et la formation continue des conducteurs de forages 

¶ lõaccompagnement dõAssociations dõUsagers de Forages (ASUFOR) 

¶ la création dõun fond de garantie pour soutenir lõactivit® ®conomique dans le secteur de lõeau 

¶ lõaccompagnement de la Division R®gionale de lõHydraulique pour la mise en place dõun suivi 
du parc de forages et de la ressource en eau souterraine 

Le présent document concerne spécifiquement ce dernier volet. 
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1.1.2.  Pourquoi un suivi du parc de forages et de la ressource 

Lõaccompagnement de la Division R®gionale de lõHydraulique (DRH) pour la mise en place dõun suivi 

du parc de forages et de la ressource en eau souterraine s'est imposé dès la première phase du 

programme, suite à plusieurs constats : 

¶ La connaissance des ouvrages de captages était très parcellaire et souvent disséminée entre 

différents intervenants du secteur : 

O les ASUFOR en charge de l'exploitation des ouvrages 

O la Division Régionale de l'Hydraulique (DRH) en charge de leur maintenance 

O la Direction de la Gestion et Planification de la Ressource en Eau (DGPRE) du 

Ministère de l'Hydraulique et de l'Assainissement ¨ Dakar, en charge de lõinstruction 

des autorisations de forage, du suivi ressources souterraines et de la planification  

Les agents de la DRH ne disposaient donc que rarement de tous les éléments nécessaires à la 

bonne connaissance des ouvrages dont ils doivent assurer la maintenance. Cela conduisait 

régulièrement à des demandes d'information transmi ses à Dakar, induisant des pertes de 

temps et des lenteurs dans leur action au quotidien. 

¶ Un certain nombre d'ouvrages ®tait tr¯s peu connu, les documents de r®f®rence nõayant 
parfois jamais été transmis à l'administration. 

¶ Les informations disponibles étaient souvent recopiées de documents anciens, répétant 

parfois des erreurs antérieures, en particulier à cause de confusions entre ouvrages, du fait de 

la non-syst®matisation dõun syst¯me de r®f®rence unique, en lõoccurrence la numérotation IRH. 

¶ Les seules mesures disponibles pour caractériser les ouvrages (niveaux, débit, qualité) étaient 

des mesures anciennes (rapports de réception), très peu de mesures récentes ayant été 

effectuées depuis. 

¶ Enfin, bon nombre de sites d'exhaure présentaient des dépôts rougeâtres, entrainant parfois 

un vieillissement prématuré des équipements hydraulique, laissant présager un problème de 

fer dissous assez généralisé. Parallèlement les analyses disponibles faisaient souvent 

apparaitre des teneurs en fer très faibles voire nulles (vraisemblablement à cause de 

protocoles défaillants pour la conservation des échantillons avant dosage en laboratoire). 

Lõam®lioration de la connaissance du parc de forage et des ressources en eau souterraines a donc ®t® 

identifiée comme un préalable à lõam®lioration du service de lõeau en r®gion de Matam. 

1.1.3. Objectifs visés 

La mise en place dõun suivi du parc de forages et de la ressource en eau souterraine vise plusieurs 

objectifs : 

¶ la réalisation de campagnes de visite des ouvrages systématiques et la production de données 

fiables et récentes sur les forages, leurs principales caractéristiques techniques actuelles 

(niveaux, débit et volumes produits, qualité, pratiques dõexploitation, etc.) et sur les aquifères 

captés. 

¶ Le recueil des données techniques sur les forages et sur le suivi des ressources actuel, 

archiv®es principalement au niveau des directions du Minist¯re de lõhydraulique et de 

lõassainissement à Dakar. 

¶ la cr®ation dõun outil de bancarisation de ces données préexistantes et/ou nouvelles et dõaide 

¨ la d®cision pour lõoptimisation de la gestion du parc de forages par les agents de la DRH. 
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¶ la r®alisation de ce document de synth¯se, pr®sentant lõ®tat des lieux du parc de forages et 
celui des ressources en eau souterraine 

¶ la diffusion et le partage de lõinformation aupr¯s de tous les acteurs de l'eau r®gionaux et 

centraux.  
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1.2. Pr®sentation de lõétude 

1.2.1. P®rim¯tre de lõ®tude 

Compte tenu des objectifs visés, un important travail de production et de bancarisation de données à 

nécessairement été réalisé, et ce afin de rendre disponible, dans un seul outil, la quasi-totalité des 

données existantes pour chaque ouvrage. 

Pour cela, 4 sources principales de données ont été identifiées et exploitées : 

¶ Les enquêtes de terrain sur les ouvrages ont été systématiquement réalisées, en binôme avec 

un agent de la DRH et ADOS, afin de rencontrer à minima un représentant du bureau de 

l'ASUFOR et le conducteur de forage. Elles ont permis de collecter les données de base sur 

l'identification de l'ouvrage (notamment coordonnées  GPS, années de réalisation) mais aussi 

toutes les informations utiles sur les équipements de stockage et de distribution, les pratiques 

d'exploitation et de gestion de l'ouvrage, etc.  

¶ En complément de l'enquête, quelques mesures simples ont été généralisées in situ, quand la 

configuration des sites le permettait : niveau statique/dynamique, mesure de débit, physico -

chimie et teneur en fer dissous. 

Afin d'être le plus exhaustif possible, l'objectif visé était que tout ouvrage exploité soit visité 

au moins une fois durant les campagnes d'inventaire. En pratique, 95 % des ouvrages existants 

ont réellement pu l'être. Les forages abandonnés ont aussi été inventoriés, notamment pour 

connaitre les causes d'abandon et procéder à une mesure de niveau statique. 60 % d'entre eux 

ont pu être visités. 

¶ Le suivi des équipements d'exhaure existant (caractéristiques des pompes et des groupes 

électrogènes) réalisé par la DRH, déjà très complet et bien suivi. 

¶ Le fond bibliographique de la DGPRE a permis de retrouver un certain nombre de rapports de 

forage et de rapports de réhabilitation comprenant notamment des coupes techniques et des 

essais de pompages utiles. Les données des campagnes piézométriques réalisées 

périodiquement par la DGPRE sur son parc de piézomètres ont aussi été recueillies et 

intégrées. 

A noter que les travaux se sont concentrés sur les ouvrages de captage souterrain motorisés de toute 

la région de Matam, exploités au moins partiellement pour l'alimentation en eau potable des 

populations. Cela comprend une très grande majorité de forages mais aussi quelques puits. Les deux 

seuls forages actuellement en affermage (SDE à Matam) ont aussi été inclus. 

Cet état des lieux ne prend donc pas en compte : 

¶ les ouvrages équipés de pompe à motricité humaine (puisage et pompe manuelle) 

¶ les ouvrages non-utilisés, même partiellement, pour l'alimentation en eau potable de 

population (forages à usage agricole exclusif par exemple) 

¶ les ouvrages privés (à 3 forages près, pour affiner les connaissances sur des contextes 

particuliers) 

¶ les ouvrages de captage d'eau de surface 
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1.2.2.  Méthodologie et déroulement  

1.2.2.1. Recensement des ouvrages 

En préalable aux campagnes de terrain, un travail de recensement des ouvrages a été mené. Deux 

sources principales de données ont été exploitées pour obtenir une liste la plus exhaustive possible 

des ouvrages de la région : 

¶ Le suivi des équipements hydrauliques tenu par la DRH sur les ouvrages dont elle assure la 

maintenance. Cette liste est exhaustive mais ne concerne que les ouvrages en cours 

d'exploitatio n. 

¶ La base de données PROGRES, administrée par la DGPRE et accessible uniquement à Dakar, 

qui comprend tous les ouvrages dont le rapport de création a bien été transmis au niveau 

central. Cette liste n'est donc malheureusement pas exhaustive mais a permis de recenser bon 

nombre d'ouvrages anciens, aujourd'hui abandonnés. 

Le recoupement et l'exploitation de ces deux sources de données ont permis d'obtenir une première 

liste d'ouvrages de la région, localisés plus ou moins précisément, sur la base de laquelle ont pu être 

organisées les campagnes de terrain.  

Chaque sortie sur le terrain a ensuite permis d'affiner cette liste, de retrouver souvent d'anciens 

ouvrages non répertoriés, et de corriger la typologie  des ouvrages numérotés chronologiquement sur 

les sites où il en existe plusieurs. 

Enfin, des compl®ments (sur lõ®quipement des forages, les mesures anciennes de niveau et de qualit® 

de lõeau) ont ®t® recherch®s dans des documents anciens : répertoires des forages des années 1980, 

anciennes et études hydrogéologiques. 

1.2.2.2. Campagnes de terrain 

Le recensement des ouvrages, par le recoupement de diverses listes préexistantes complété par le 

travail de terrain, a permis dõ®tablir une liste finale de 158 forages exploités et 77 non-exploités 

connus. Les ouvrages exploités ont logiquement fait l'objet de plus d'attention. Réalisées entre fin 

2012 et début 2015, les campagnes de terrain ont alors permis dõavoir une bonne connaissance de la 

situation concernant 151 d'entre eux. Parmi les forages non exploités on dénombre : 

¶ des forages abandonnés pour les 3/4, dont les équipements hydrauliques ont été retirés. Ces 

derniers ont été visités dans la mesure du possible, mais certains ont dû être laissés de côté, 

étant situés dans des zones très reculées et sans garantie de retrouver l'ouvrage sur place ni 

de pouvoir y récolter des informations.  

¶ quelques rares forages non-exploités mais gardés en secours, et parfois toujours équipés. 

¶ des forages nouvellement créés ou en cours de travaux, dont les équipements ne sont 

actuellement pas encore réceptionnés et qui devront être visités plus tard. 

La première campagne de terrain a été menée en novembre 2012 sur 25 ouvrages, avec pour objectif 

principal de visiter un panel de forages et puits représentatifs de l'ensemble du parc régional , en 

terme de typologie d'ouvrage. A cette période, la présence de fer était connue de la DRH qui en 

observait régulièrement les impacts sur les équipements de certains syst¯mes AEP, mais il nõexistait 

que tr¯s peu dõanalyses fiables pour lõ®tayer. Cette première campagne intégrait donc des mesures 

systématiques pour aboutir à une première idée de l'étendue de cette problématique.  
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Par la suite, une deuxième campagne s'est tenue entre mars et avril 2013 concernant 30 nouveaux 

ouvrages. Elle aura permis de préciser l'ampleur du problème lié au fer, et surtout de mettre en 

évidence l'impact des conditions de prélèvement et d'exploitation sur la teneur en fer mesurée.  

Une troisième campagne de 34 ouvrages a été réalisée entre novembre et décembre 2013, suite à 

laquelle un personnel d'ADOS a été mis à disposition de la DRH pour la finalisation de ce travail de 

terrain. 

Enfin, la centaine d'ouvrages restants a été visitée tout au long de l'année 2014, et 2015 pour un petit 

nombre dõentre eux. Certains sites inventoriés lors des 3 premières campagnes ont aussi été revisités 

principalement dans un souci d'homogénéisation des mesures de fer (cf. Annexe 1 | Caractéristiques 

principales des ouvrages visités).  

1.2.2.3. Base de données (provisoire) 

Dans la mesure où aucune base de données préexistante ne couvrait tous les besoins pré-identifiés en 

amont de lõinventaire (cf. 5.2.7), le choix a ®t® fait de centraliser lõensemble des donn®es recueillies et 

produites dans un nouvel outil simple, type tableur, permettant la saisie, le stockage et lõexploitation 

des données dans lõattente de leur intégration dans un future outil plus abouti. Cet outil provisoire est 

organisé autour de 6 rubriques pour la saisie des données (cf. Annexe 2 | Liste des champs pris en 

compte dans la base de données provisoire) : 

¶ Rubrique « Identification » (22 champs) : pour chaque ouvrage recensé, noms et  numéros 

dõindentification (dont n°IRH), localisation (village et rattachement administratif), coordonnées 

géographiques, date dõinventaire et participants 

¶ Rubrique « Forage » (48 champs) : date et programme de réalisation, description technique 

détaillée du génie civil (tête de puits, tubages, crépines) 

¶ Rubrique « Equipements » (27 champs) : ensemble des données concernant les équipements 

dõexhaure (historique des pompes installées, types et caractéristiques du matériel en place, 

énergie, débit et HMT), compteurs de production  

¶ Rubrique « Exploitation » (26 champs) : usages de lõeau, ouvrages de stockage et de 

distribution (réseau eau domestique, distribution b étail, irrigation), débits exploités , durées et 

volumes pompés moyens journaliers 

¶ Rubrique « Gestion » (21 champs) : maintenance, noms et coordonnées des responsables de la 

gestion (comité ou ASUFOR), tarification  de lõeau, ®quipements de secours, qualit® du suivi et 

de la maintenance  

¶ Rubrique « Mesures » (91 champs) : ensemble des mesures disponibles, réalisées lors de 

lõinventaire et mesures ant®rieures (niveaux statiques et dynamiques, d®bits, qualit® des eaux) 

Une fois un ouvrage renseigné, cet outil permet lõ®dition dõune è fiche forage » qui rassemble sur 

4 pages les informations  existantes, agr®ment®es de graphiques pr®sentant lõ®volution des niveaux et 

de la qualité de lõeau dans le temps, ainsi que de photos légendées (cf. Annexe 3 | Exemple de fiche 

forage). 

A lõ®chelle du parc, lõoutil offre la possibilité dõeffectuer des statistiques et de tracer des graphiques 

sur une vingtaine de variables. Il permet également lõexport de tables utilisées comme données 

dõentr®e dõun SIG pour lõexploitation géog raphique, les requêtes spatiales et lõédition de cartographies 

thématiques.A lõheure actuelle, cet outil est d®ploy® ¨ la DRH de Matam et des copies sont 

régulièrement transmises aux directions nationales concernées. Des recommandations sur son 

utilisation  seront formulées au chapitre 5.  
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1.2.2.4. Implications des différents services 

Les campagnes de terrain ont mobilisé l'ensemble des ASUFOR et leurs conducteurs de forage qui ont 

fourni des informations sur les pratiques d'exploitation et de gestion. Sur 13 sites p our lesquels il n'y a 

encore pas d'ASUFOR, l'enquête a été réalisée auprès du comité de gestion en place, et auprès de la 

SDE pour les deux forages de la Commune affermée de Matam. 

Au niveau central, la DGPRE a été impliquée en partageant les données dont elle dispose dans sa base 

PROGRES, et en mettant à disposition l'ensemble des documents papier existant sur les forages de la 

région. 

Tout au long de ce travail, des r®unions de restitution du travail d'inventaire et dõ®change ont ®t® 

organisées auprès de la DGPRE mais aussi des autres directions du Ministère de l'Hydraulique et de 

l'Assainissement (DH, ancienne DEM et plus récemment OFOR), ainsi qu'à l'unité de coordination du 

PEPAM qui a toujours suivi de près le déroulement de ce volet des programmes hydrauliques. 

L'ensemble des travaux a été réalisé en binôme avec la DRH, avec le soutien logistique et technique 

d'ADOS. 

1.2.2.5. Moyens matériels et humains 

Tous les agents fonctionnaires et contractuels de la DRH ont ®t® impliqu®s dans lõorganisation et la 

réalisation des campagnes de terrain et dans lõexploitation des donn®es produites, et plus 

particulièrement le Chef de la Division régionale et le Chef de la Brigade des Puits et Forages. 

En accompagnement, ADOS a initialement déployé un stagiaire appuyé par un ingénieur hydraulicien 

de lõ®quipe en place, avant de recruter un ingénieur spécifiquement mis à disposition de la DRH sur 

une durée de 2 ans, aid® dõun hydrogéologue expert mobilisé sur des missions de terrain ponctuelles 

et en supervision, et enfin dõun chauffeur pour la quasi-totalité des journées de terrain. Les moyens 

logistiques employés ont principalement été fournis par ADOS, qui a mis à disposition un véhicule 

ainsi que le matériel de terrain nécessaire (sonde piézométrique, conductimètre, spectrophotomètre 

pour le dosage du fer, GPS). 

1.2.3. Difficultés rencontrées 

Le principal obstacle au déroulement de ce travail a été de composer avec la disponibilité de chacune 

des parties prenantes. Au lancement, un engagement de la DEM à déployer un personnel attitré en 

région de Matam avait été pris, qui aurait été accompagné par ADOS pour mener à bien le travail 

dõinventaire. Cet engagement nõa finalement pu °tre tenu. La DRH de Matam ne comptant que 3 

fonctionnaires (dont un administratif), il a alors été difficile de mobiliser son personnel sur la durée. La 

difficult® principale a ®t® de programmer chaque journ®e de terrain avec lõun dõeux, en interf®rant le 

moins possible avec ses autres missions. Dans un souci dõoptimisation des d®placements, notamment 

pour les sites moins accessibles, certaines journées dõinventaires ont ®t® r®alis®es conjointement ¨ des 

missions de maintenance, ou encore dõimplantation/r®ception de travaux. Pour environ 20 % des 

visites dõouvrages, la DRH nõa pas pu °tre représentée par un personnel technique et dans 25 % des 

cas elle lõa ®t® par un personnel contractuel ou un b®n®vole.  
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